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Roumanie
En Roumanie,  les f lux
d’immigration et d’émigration
ont été marqués par l’adhésion
du pays à l’Union européenne,
le 1er janvier 2007. Bien qu’il
soit difficile d’obtenir des
données sur les flux d’entrées
et de sorties de Roumanie,

plusieurs indices donnent à penser que l’entrée dans
l’UE a entraîné une augmentation significative des
mouvements migratoires, qui restent dominés par les
flux d’émigration.

En 2006, quelque 68 000 personnes ont émigré de
Roumanie dans le cadre de contrats d’emploi
temporaire négociés (53 000 par l’intermédiaire de
l’Office des migrations des travailleurs et 15 000 par
celui de bureaux de placement privés). Toutefois,
comme dans d’autres pays connaissant un fort taux
d’émigration, les chiffres officiels de la Roumanie
sous-estiment fortement l’émigration réelle car les
personnes qui quittent le pays ne signalent pas
nécessairement leur départ aux autorités. On peut
néanmoins se faire une idée des flux réels grâce aux
données relatives à l’immigration des principaux
pays de destination que sont l’Espagne et l’Italie. Ces
chiffres montrent une forte augmentation de
l’immigration en provenance de Roumanie en 2006,
tendance qui s’est accélérée en 2007. En Espagne,
entre le 31 décembre 2006 et le 31 décembre 2007,
l’augmentation des effectifs de ressortissants
roumains en situation régulière s’est élevée à
393 000 environ ; autrement dit, ces effectifs ont
pratiquement triplé en l’espace d’un an. La Roumanie
se classe désormais au premier rang parmi les pays
d’origine des immigrants en Espagne. Pour ce qui est de
l’Italie, les premières données laissent prévoir un
doublement des effectifs de résidents de nationalité
roumaine pour 2007 (ils étaient quelque 340 000 en
2006). Toutefois, en Italie comme en Espagne, il semble
qu’un grand nombre d’individus enregistrés comme
immigrants en 2007 étaient présents sur le territoire
avant janvier 2007.

La forte tendance à la hausse des transferts de
fonds vers la Roumanie observée ces dernières années
s’est poursuivie. En 2006, ces transferts ont représenté
5.3 milliards EUR (plus de 5 % du PIB), soit une hausse
de 40 % par rapport à 2005.

Les flux d’immigration à destination de la
Roumanie restent modestes, même s’ils ont
manifestement augmenté dans le contexte de
l’adhésion du pays à l’UE. En 2006, le nombre total
d’étrangers titulaires d’un permis valide s’élevait à

54 000 environ, ce qui ne représente guère que 0.2 % de
la population totale. Ce chiffre est en légère
augmentation (+8 %) par rapport à celui de 2005.
Toutefois, le nombre de titulaires d’un permis
permanent (quelque 5 400 au total) a augmenté de plus
de 50 %.

Les principaux pays d’origine des immigrés
restent la Moldovie (11 400), la Turquie (6 300) et la
Chine (5 000); dans les trois cas, les effectifs ont
augmenté en 2006, la progression s’échelonnant entre
10 % et 19 %. D’après les premières données pour 2007,
cette tendance se poursuit pour les trois groupes
considérés.

En 2006, on dénombrait au total près de
8 000 permis de travail, soit plus du double du chiffre
de 2005. Les ressortissants turcs en détenaient 27 %
en 2006; venaient ensuite les Moldaves et les Chinois.

En juillet 2007, une nouvelle autorité centrale
appelée Office roumain pour l’immigration a été créée
sous l’égide du ministère de l’Intérieur et de réformes
administratives. Cette nouvelle entité regroupe un
certain nombre de tâches auparavant dévolues à des
offices et agences distincts, dont l’Office des
migrations de travailleurs. L’Office roumain pour
l’immigration est chargé d’un large éventail de
missions dont la délivrance des visas et des
autorisations de travail, la réception et l’instruction des
demandes d’asile, et la gestion des données nationales
et de l’information sur les étrangers.

Plusieurs réformes du régime roumain des permis
de travail ont également pris effet en juin 2007. Un
nouveau permis de séjour à des fins d’emploi a été mis
en place, qui remplace les deux permis distincts
existant auparavant, l’un de travail et l’autre de séjour
temporaire. Parallèlement à ces réformes, les
ressortissants des pays de l’UE/EEE et les membres de
leur famille ont été dispensés de l’obligation qui leur
était faite jusqu’alors d’être titulaires d’un permis de
travail. Cette disposition s’applique aussi aux
ressortissants de pays tiers détachés d’un pays de l’UE/
EEE, sous réserve qu’ils aient été résidents dans ledit
pays auparavant.

De surcroît, les sanctions à l’encontre des
entreprises employant des ressortissants étrangers
sans une autorisation en bonne et due forme ont été
augmentées de manière significative.

Pour en savoir plus…

www.insse.ro/cms/rw/pages/index.ro.do
www.mai.gov.ro/engleza/english.htm
http://aps.mira.gov.ro
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Flux migratoires des étrangers
Flux migratoires des étrangers
Définition nationale

1995 2000 2005 2006
Moyenne Milliers

1995-2000 2001-2006 2006

Pour 1000 habitants

Entrées 0.2 0.5 0.2 . . 0.3 0.2 . .

Sorties 1.1 0.7 0.5 0.7 0.8 0.5 14.2

Entrées d’étrangers par catégorie (long terme)
Statistiques de permis de résidence 
(données standardisées)

Milliers Répartition (%)

Entrées des 10 principales nationalités 
en % du flux total d’étrangers

2005 2006 2005 2006

Travail . . . . . . . .

Famille (y compris la famille accompagnante) . . . . . . . .

Humanitaire . . . . . . . .

Libre circulation . . . . . . . .

Autres . . . . . . . .

Total . . . .

Migrations temporaires 2000 2005 2006
Moyenne annuelle

2000-2006

Milliers

Étudiants . . . . . . . .

Stagiaires . . . . . . . .

Vacanciers actifs . . . . . . . .

Travailleurs saisonniers . . . . . . . .

Personnel transféré au sein de leur entreprise . . . . . . . .

Autres travailleurs temporaires . . . . . . . .

Entrées de demandeurs d’asile 1995 2000 2005 2006
Moyenne Milliers

1995-2000 2001-2006 2006

Pour 1000 habitants – 0.1 – – 0.1 – 0.5

Indicateurs macroéconomiques, démographiques et liés au marché du travail

Indicateurs macroéconomiques 1995 2000 2005 2006
Moyenne Niveau

1995-2000 2001-2006 2006

PIB réel (croissance en %) . . . . . . . . . . . .

PIB/tête (croissance en % et niveau en dollars É-U) . . . . . . . . . . . . . .

Emploi (croissance en % et niveau en milliers) . . –0.1 0.2 2.2 . . –1.5  8 838

Chômage (% de la population active) . . 7.2 7.2 7.3 7.1 7.4

Composantes de la croissance 
de la population totale

1995 2000 2005 2006
Moyenne

1995-2000 2001-2006

Pour 1000 habitants

Total . . . . . . . . . . . .

Accroissement naturel –1.6 –0.9 –1.9 . . –1.6 –2.2

Solde migratoire . . . . . . . . . . . .

Population totale 1995 2000 2005 2006
Moyenne Milliers

1995-2000 2001-2006 2006

Croissance annuelle en %

Personnes nées dans le pays de résidence . . . . . . . . . . . . . .

Personnes nées à l’étranger . . . . . . . . . . . . . .

Nationaux . . –0.1 –0.2 –0.2 . . –0.2 21 512

Étrangers . . 11.7 0.2 8.3 . . –4.5 54

Naturalisations 1995 2000 2005 2006
Moyenne Niveau

1995-2000 2001-2006 2006

En % de la population étrangère . . 0.6 – 0.1 0.9 0.3 29

1 2 http://dx.doi.org/10.1787/443027204687
Les notes et sources figurent en début de chapitre.
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